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RESUME : Cette recherche vise à produire une analyse du mouvement de gauche radicale italien Potere al popolo! (Pouvoir au peuple !) dans le

sud de l'Italie. Il s'agit d'une organisation fondée en 2017 et composée à l'origine de différents partis marxistes, de syndicats et de collectifs d'activistes.

Dans le cadre de l’éviction des partis de gauche en Italie et de l’avènement de la droite nationaliste au pouvoir, Potere al popolo ! tente de participer à

la repolitisation du conflit social. Sa stratégie se fonde sur la réactualisation d'un modèle d'action s'inspirant des expériences du mouvement ouvrier à

travers une hybridation entre actions sociale, partisane et récréative. Au sein des Maisons du peuple, les militants de Potere al popolo! donnent vie à

un modèle désigné comme le « mutualisme ». Afin de définir cette catégorie d'action collective, nous proposons le concept d’action sociale partisane,

entendu comme un ensemble de pratiques menée au nom d'une organisation politique et généralement considérées comme éloignées de la sphère

politique institutionnelle (visites médicales, pratiques artistiques, distribution de denrées alimentaires etc). Le modèle d’action étudié se fonde sur une

approche réciprocitaire de la solidarité et vise à répondre aux besoins immédiats des habitants tout en suscitant des dynamiques de participation

citoyenne. Il  s'inscrit  dans une tradition politique liée à la doctrine socialiste, c'est pourquoi l'objectif  des militants n'est en rien de participer à la

pacification des rapports sociaux mais d'agir  au nom de l’émancipation des classes populaires à travers la reconflictualisation de la démocratie

italienne. Ce travail articule la sociologie des mouvements sociaux, la sociologie politique et la sociologie de l’action sociale. Dans le contexte singulier

du Mezzogiorno où le manque d'infrastructures et de personnel des services publics limite l'accès aux droits fondamentaux, nous avons tenté de

révéler le pouvoir d’agir des acteurs qui entendent favoriser la participation des groupes exclus du processus de production de la société. Au-delà des

spécificités de notre terrain, les résultats obtenus apportent des éléments de compréhension concernant la crise des démocraties libérales dans les

contextes occidentaux. En interrogeant les pratiques des organisations de gauche, nous révélons les effets performatifs de l’éthique (au sens wébérien)

des militants, ce qui met en lumière les causes de leurs difficultés à incarner les intérêts des classes populaires. Nous nous appuyons sur la sociologie

de l'action développée par Alain Touraine et son équipe du CADIS afin d'analyser la subjectivité collective des militants de Potere al popolo !. Ceci nous

conduit à révéler les dynamiques internes qui déterminent les processus d'élaboration de sens par les participants. L’identité de Potere al popolo! ainsi

que son rôle en tant qu’acteur souhaitant incarner un projet de transformation sociale apparaissent dynamiques et conflictuels. Notre analyse démontre

une tension puissante au sein de l'organisation entre la logique d'un mouvement social qui tend à la reconflictualisation des rapports sociaux et celle du

parti  "révolutionnaire"  visant  l'hégémonisation  du  conflit  social.  La  logique  du  mouvement  social  favorise  les  processus  de  subjectivation  via  le

développement de savoirs citoyens permettant l’autonomisation des participants. En revanche, la logique avant-gardiste du parti induit de puissantes

dynamiques de conformisme et de contrôle social qui limitent le pouvoir d’agir des militants et conduisent à des processus de désubjectivation. Potere

al popolo ! entend articuler ces deux logiques sur le plan tactique afin de réaliser une stratégie de repolitisation du conflit social. Toutefois, les difficultés

rencontrées par l'organisation, notamment sur le plan électoral conduisent les militants à l'abandon progressif de leur projet initial, ce qui se traduit par

une perte de sens de leur utopie fondatrice.
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